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«ouf...merci MERCI .….pardon...à bientôt ! » 


Voilà enfin le nouvel Archivore ! Un vent de panique a soufflé ; on a craint un report de parution à cause 
d’un mauvais tour du génie informatique. Il n’en est rien, le voilà ! Certes il est un peu léger, pour la 
raison habituelle (voir l’éditorial du numéro 16 — éditorial que certains n’ont pas manqué de trouver 
quelque peu acerbe, et à juste titre ; mais il faut croire qu’il ne l’était pas assez, puisque la torpeur du 
lectorat d’Archivore n’a pas été dérangée, j’en veux pour preuve le nombre impressionnant d’articles qui 
nous est parvenu) ; mais cette légèreté est compensée par le poids d’intérêt de ses articles. Il nous faut 
remercier en particulier Magali Levrard pour son très bon "papier" sur son expérience d’archiviste 
insulaire, et Jean-Bernard Moné pour l'interview (exclusive, commes toutes les interviews) de 
Mademoiselle Poinsotte. Une autre personne doit être saluée, c’est Vanina Heullant. Après deux ans de 
bons et loyaux services sous la bannière de l'AEDAA, elle cessera d’être la présidente de notre 
association, lors de l’assemblée générale du 28 octobre (à 14h00 à la B.U., venez nombreux...). C’est 
pourquoi, au nom de tous les adhérents, au nom de la commission Archivore et en mon nom propre, je 
tiens à la reMERCIer vivement de tout ce qu’elle a donné pour l’AEDAA ! Un dernier mot, pour prier 
nos nombreux lecteurs de nous pardonner l’absence totale de changement, annoncé dans le numéro 16, 
en ce qui concerne la ligne éditoriale. Nous espérons que l’opération sera réalisée dans trois mois. 
Maintenant, bonne lecture et à bientôt ! 
Guillaume ROMANEIX 
Maîtrise 2000-2001 


Vie de VAEDAA: compte-rendu du conseil 
d’administration du 20 mai 2000 
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joindre sur : 


Annuaire 
2000 


La publication du nouvel annuaire aura lieu en 
février. La commission chargée de la 
réactualisation de cet outil précieux remercie les 
adhérents pour leurs réponses au questionnaire 
joint dans le dernier Archivore, et les sollicite 
une fois encore. Si vous avez gardé des contacts 
avec des anciens de la formation (mais qui ne 
sont plus adhérents), veuillez nous faire parvenir 
les informations que vous possédez les 
concernant afin d’actualiser leur notice. Merci. 
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Attention ! 
DOM MU _ 


L'AEDAA a 
déménagé... 
électroniquement ! 








Pour des raisons de maintenance 
interne de la boîte aux lettres 
électronique, nous avons été amené 
à changé de serveur de messagerie. 
Vous pouvez maintenant nous 


aedaa(@voila.fr 














Les anciens 
numéros 
d’Archivore sont 
vendus au prix de 
6G/F (plus frais 
d'envoi) 

















d’adresse et de vos changement 
situation familiale — mariages 
naissance —, vos anciens 
camarades de promo 
sauront ainsi ce que 
vous devenez. 










Représentants 
de promo 





Licence: Sébastien HOEZ 
Guillaume ROMANEIX 








GESLIN-COLLIN 


BUREAU EMPLOI 
Si vous souhaitez recevoir des annonces, 


envoyez des enveloppes timbrées et libellées à 
votre adresse à : 





AEDAA, 11 bd Lavoisier, 
49045 ANGERS cedex 1 


ou téléphonez à Mile Agnès Vanbalberghe et 


Julie Gringore, responsables du bureau emploi, 


au 02 41 72 68 38 


ou : aedaa@voilà.fr 


votre mél, notre internaute vous répondra. 


Faites nous part de vos changen 





























- Pour les plus branchés d’entre vous, vous pouvez donner l 


Le mot de la présidente 


OU : « Crest votre dernier mot ? » 


Chers adhérents, 


Le 28 octobre prochain, lors de l’assemblée 
générale de l’AEDAA, vous serez amenés à élire 
de nouveaux membres du Bureau. En effet, 4 
postes vont se retrouver vacants, et il conviendra 
que vous désigniez les personnes chargées de 
combler ces départs. Le Bureau joue un rôle 
fondamental dans la vie de l’AEDAA, car c’est 
lui qui prend les décisions qui permettent de 
gérer au quotidien la vie de l’association. Ils sont 
assistés en cela par les commissions, où chacun 
peut s’investir en fonction de ses goûts et de ses 
compétences. Vous vous sentez une âme 
d’organisateur de fêtes ? Rejoignez le Comité 
des Fêtes ! Vous avez l’âme d’un journaliste ? 
Intégrez l’équipe d’Archivore. Vous êtes 
diplômé, et souhaitez faire profiter de votre 
expérience un étudiant ? Manifestez-vous auprès 
de la Commission Annuaire-Parrainage. Et ce ne 
sont que quelques exemples. Dans tous les cas, 
l'AEDAA a besoin de vous pour continuer à 
vivre et à jouer ce rôle de lien entre étudiants et 
diplômés en archivistique qui est sa vocation 
première. et point n’est besoin pour cela d’y 
consacrer des jours entiers et d’être Angevin, 
mais quelques heures de temps en temps, 
quelques coups de téléphone, mails ou courriers. 
La recette n’est guère compliquée. Eh bien, 
investissez-vous maintenant ! 

A la suite de ce texte, vous trouverez le compte- 
rendu du dernier conseil d’administration, qui 
s’est déroulé en mai dernier, réunissant Bureau, 
responsables de commission et représentants de 
promotion. Lors de l’Assemblée générale, nous 
reviendrons sur les points qui ont été évoqués 
lors du CA, et nous vous demanderons de valider 
ou non les modifications que nous souhaitons 
apporter aux statuts actuels de l’association, ainsi 
que les décisions que nous avons prises pour le 
quotidien de l’association. Je vous soumettrai le 
bilan moral et financier, afin que vous nous 
donniez votre sentiment sur notre action durant 
cette année écoulée. L’assemblée générale vous 
permet de vous exprimer, de manifester votre 
approbation ou votre mécontentement envers 
l’action du bureau durant un an. Venez 
nombreux, ou renvoyez la procuration qui 
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permettra à la personne de votre choix de voter 
pour vous. Cela ne prend que quelques instants, 
mais est vital pour la vie de l’association à 
laquelle vous avez choisi d’adhérer. 

Un dernier mot, plus personnel: lors de 
l’assemblée générale, je vais, conformément aux 
statuts, démissionner de mon poste de présidente 
et quitter, après deux ans de mandat, le Bureau. 
Je tiens ici à remercier, Agnès, Véronique, Anne- 
Florence, Jean, Jean-Bernard, Cyril, Richard, 
Guillaume, et bien d’autres encore, tous les 
membres du Bureau, responsables ou membres 
de commission qui ont travaillé durant ces deux 
années pour que vous puissiez recevoir dans les 
meilleures conditions les offres d’emploi, 
bénéficier de notre site Internet, participer à des 
soirées. et recevoir Archivore, bien entendu. 
Sans eux, l’association ne serait pas ce qu’elle 
est devenue, et je suis heureuse d’avoir pu 
collaborer avec eux. 

Au 28 octobre, 14 heures, à la bibliothèque 
universitaire. 


La Présidente 


La nouvelle promotion 
« Licence 2000-2001 » 





Suite à l’article intitulé « Projet parrainage 
pour l’année 2001 » paru dans Archivore n°16, nous 
avons le plaisir de vous faire part de la liste de nos 
camarades de Licence de cette année. 

L’ambition de l'AEDAA est toujours la 
même: faciliter la communication entre les 
différentes promotions et aider les nouveaux venus à 
s’intégrer plus facilement. 

Conservant l’idée du principe « régional », 
nous vous présentons la nouvelle promotion, en 
insistant sur leur origine géographique. 


Alsace 
Haut-Rhin 
Caroline ARNOLD 


Aquitaine 
Dordogne 
Karine BARDE 


Auvergne 
Allier 
Aurélie BONNABAUD 





Basse-Normandie 
Calvados 
Soizic THUAU 


Bretagne 

Côtes-d'Armor 

Violaine LEVAVASSEUR 
Ille-et-Vilaine 

Sophie PERIGAULT 


Centre 

Eure-et-Loir 

Hélène NEVEU 
Véronique PINCEMAIL 
Indre-et-Loire 

Emilie ROULET 

Loiret 

Audrey CHAUSSARD 


Ile-de-France 
Val-de-Marne 
Claire-Marie BAUCHE 


Languedoc-Roussillon 


Hérault 
Myrtille CHALVIN 
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Nord-Pas-de-Calais 
Pas-de-Calais 
Cécile MOUCHON 


Pays-de-la-Loire 
Loire-Atlantique 
Marie GERAUD 
Anelise LABARTHE-LAPLACETTE 
Marie TAUPIN 
Maine-et-Loire 
Samuel CHAMPION 
Fabrice CHEIGNON 
Virginie HUMEAU 
Laurence MIGNOT 
Manuella NOYER 
Aurélie POIRIER 
Laëtitia RENIER 
Agnès SEGUIN 
Raphaël SUPIOT 
Mayenne 

Adeline LANDRY 
Vendée 

Marina BOSSARD 
Alix CHARPENTIER 
Sabine HILAIRET 


Poitou-Charentes 
Charente 

Annick VEYRET 
Deux-Sèvres 

Maddy AUDEBEAU 
Mary SAINSOUS 


Rhône-Alpes 

Drôme 

Sandrine GEORGET 
Rhône 

Olivier THOMAS 





Voilà... maintenant, il ne nous reste plus qu’à leur 
souhaiter la bienvenue et espérer que des 
« binômes » pourront se former prochainement... 


Véronique SÉCHET 
Maîtrise 1999-2000 M 
Jean-Bernard MONÉ 
Maîtrise 2000-2001 












D’ADMINISTRATION DE L’AEDAA ANGERS, 20 MAI 2000 






COMPTE-RENDU DU CONSEIL 


Présents : 


Vanina HEULLANT, Jean CHEVALIER, Jean-Bernard MONE, Richard RAVALET, membres 
du Bureau 


Guillaume ROMANEIX, Véronique SECHET, Agnès VANBALBERGHE, représentants de 
promotion et responsables de commission. 


Excusés : Cyril BAGNAUD, Christophe GANDON, Muriel LACAM, Emmanuelle JOUINEAU, 
Elodie-Cécile MARREL, Sébastien HOEZ, Marie COLLIN, Isabelle GESLIN-COLLIN 


Point moral : Rappel des actions entreprises par l’AEDAA ces derniers mois 


création d’un forum de discussion sur Internet, qui permet aux membres du Bureau de 
communiquer plus rapidement, et de tenir des réunions virtuelles 


deux soirées organisées à Angers pour réunir les étudiants des différentes promotions (février et 
mars 2000). 


mise en ligne du site Internet de l’association, intitulé « Archinet » 


Point financier : 


Compte chèque : 6731 francs 
Livret bleu : 4481 francs 


Rappel des décisions prises lors de la dernière réunion de Bureau (11 mars 2000) : 


Finances : achat d’un cahier de comptes, envoi des relevés de comptes directement au siège de 
l’'AEDAA, création d’une commission Budget, regroupant un correspondant « Finances » au sein 
de chaque commission de l’association 

Archivore : désormais une maquette sera soumise au Bureau avant parution, et ne pourra être 
diffusée sans l’aval du Président. Nomination d’un nouveau rédacteur en chef: Guillaume 
Romaneix (licence 1999-2000) 

Nouvelle adresse e-mail de l’AEDAA : aedaa@voilà.fr 

Communication interne : création d’un forum de discussion réservé aux membres du Bureau, 
édition d’un annuaire interne, répertoriant les coordonnées des membres du Bureau et des 


différentes commissions qui animent | AEDAA 


Bureau-emploi : 
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Annuaire et parrainage : 


+ Désormais, il ne paraîtra plus qu’un annuaire tous les 2 ou 3 ans, afin d’alléger la tâche du 


Comité des fêtes : 





+ 2 soirées organisées en février et mars 2000 


Archivore : 





a 


* NDLR : ce rapport a déjà fait l’objet d’un article dans l’ Archivore n° 
rendu du C.A., nous le publions à nouveau. 
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Appel à volontaires : Véronique Séchet ne peut se diviser en multiples morceaux pour tout organiser 
et gérer !!! 


Responsable depuis janvier 2000 : Agnès Vanbalberghe 
Cfrapport en Annexe 1* 


Il est décidé que les annonces doivent être envoyées à tous les adhérents, quelle que soit leur 
formation initiale (Angers, Mulhouse, Lyon, Toulouse) 


Le Bureau est chargé de rédiger un courrier qui sera adressé, avec une plaquette, à tous lesh 
directeurs d’Archives départementales, afin de leur présenter l’association, le Bureau-Emploi, et 


leur rappeler que nous nous tenons à leur disposition pour toute offre d'emploi dont ils seraient” 


susceptibles d’avoir connaissance. 


responsable de la Commission. Cependant, tous les ans, un additif sera adressé aux adhérents afin 
d’opérer une mise à jour. 

Le prochain annuaire, prévu pour septembre 2000, sera proposé aux adhérents sous deux formats : 
électronique (envoyé directement par e-mail aux personnes qui le souhaiteront) et papier (pour les" 
inconditionnels !) 

Projet parrainage : cf. présentation en Annexe n°2 

Intégration des nouveaux étudiants : une présentation de l'AEDAA va être mise sur pied pour la 
prochaine rentrée : courrier envoyé en même temps que l’acceptation en licence ou DESS et 


exposé devant les promotions à la rentrée. Pour ces deux projets, il faut contacter Valérie 
Poinsotte pour s’assurer de son accord. 


Nouveau rédacteur en chef, à compter du n° de juin : Guillaume Romaneix 


Evocation d’une pénurie d’auteurs, et du problème des désistements de dernière minute des 


auteurs, qui a provoqué la non-parution du n° originellement prévu en mars. Des excuses seront 


publiées dans le prochain Archivore. 


16 ; mais, afin de conserver l'intégralité du compte- 






e Présentation d’une nouvelle ligne éditoriale : 


k 


Changement de format, qui bénéficierait d’une présentation plus professionnelle : il 
s’agirait d’un journal de format A5, agrafé son centre, d’une douzaine de pages, composé 
de 6 rubriques récurrentes, qui auraient chacune leur responsable attitré. Le secrétariat et 
l’envoi seront assurés par les différents membres de la commission, successivement. 
Rubrique «Nouvelles administratives » : comptes-rendus de Conseil d’administration, 
d’Assemblée générale, des différentes commissions ; informations relatives à la formation, 
rappel des sujets de disputes et de projet culturel 

Rubrique « Expériences » : stages, vacations, … relatés par des étudiants 

Rubrique «Interviews »: entretiens menés avec des questions récurrents, auprès de 
professionnels des archives et de la culture, de lecteurs, 

Rubrique « Articles de fond»: rédigés par des professionnels issus ou non du cadre 
angevin 

Rubrique « Fiches techniques » 


Rubrique « Divers » : carnet rose, parcours professionnel, changement d’adresse, … 


Proposition de révisions des statuts de l’AEDAA : 


Titre I, Article 2 : Remplacer « Cette association a pour objet (...) de mettre à la 
disposition des adhérents des périodiques, de la documentation professionnelle, ainsi que 
des travaux d'étudiants et de diplômés de la formation », par « de mettre à la disposition 
des adhérents des périodiques et de la documentation professionnelle », et supprimer le 
reste de la phrase. 

Titre II, Article 4: Ajouter la mention, pour les membres d’honneur : «ils n’ont pas le 
droit de vote lors de l’Assemblée générale ». 

Titre 2, Article 5 : Remplacer l’ensemble de l’article par : «Toute adhésion ne pourra être 
effectuée que sur demande écrite du demandeur, et après règlement du montant de la 
cotisation. L’adhésion est annuelle et renouvelable en octobre. Toute adhésion intervenant 
en cours d’année expire au mois d’ octobre suivant. L’admission des membres d'honneur 
est prononcée par le Conseil d’administration. Chaque membre s’engage à respecter les 
présents statuts à son entrée dans l’association. 

Titre Il, Article 6 : remplacer « La qualité de membre de l’association se perd par: la 
radiation prononcée par le Conseil d’administration pour non-paiement de cotisation, pour 
infraction aux présents statuts ou pour motif grave portant atteinte et préjudice moral ou 
matériel à l’association » par « la radiation prononcée pour non paiement de cotisation. La 
radiation prononcée par le Conseil d'administration pour infraction aux Présents 
statuts. » 
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Titre II, Article 7 : modifier la composition du conseil d'administration, en incluant les | 
responsables de commission. 
Titre III, Article 8 : Remplacer « (les candidatures au renouvellement des membres dum 
Bureau doivent parvenir au Président) deux semaines au plus tard avant la date fixée pour“ 
la tenue de l’Assemblée générale » par « trois semaines au plus tard » 
Titre III, Article 9: Remplacer le paragraphe «Les représentants de promotion de | 
DESS...une année supplémentaire.» par: «les diplômés sont appelés à élire pl 
correspondance deux représentants pour deux ans. A l’issue de mandat, ces représentants 
peuvent abandonner leur rôle, ou être réélus. Ils peuvent se présenter deux fois au 
maximum. » 
Titre IL, Article 10 : 
e Insérer le paragraphe «la présence … d’administration » dans l’Article 10, et” 
ajouter après « La présence des représentants des trois promotions en cours et des 
diplômés » : «et des responsables de commission ». 
° Remplacer « Le conseil d’administration se réunit (...) au moins deux fois par an » 
par «une fois par an ». 
Titre II, Article 12 : 
e Ajouter après « les actes de la vie civile » : «Il soumet un rapport morale sur À 
l’activité de l’association lors de l’Assemblée générale ». 
+ Ajouter après « … et de l’assemblée générale » : « éventuellement avec l’aide du 
secrétaire adjoint ». | 
e Ajouter après « Le trésorier » : « établit un budget prévisionnel ». 
Titre IL, Article 13 : 
e Ajouter après « … qu'ils soient affiliés » : « en restriction de l’article 4 » , 
+ Remplacer «Si celle-ci se tient un dimanche, le bulletin de vote par 
correspondance doit parvenir à l’association au plus tard la veille (samedi) à 12h» | 
par «Si celle-ci se tient un samedi, le bulletin de vote par correspondance doitm 
parvenir à l’association au plus tard la veille (vendredi) à 18 h. 
Titre III, Article 14 : remplacer « Toutes les délibérations sont prises à scrutin secret » par { 
«toutes les délibérations sont soumises à vote. ». 
Titre IV, Article 17 : Remplacer « (le contrôleur des comptes ) ne doit pas être membre dum 
bureau » par « il ne doit pas être membre de l’association ». 
Ajouter en conclusion des statuts : « Toute modification de ces présents statuts doit être à 


examinée en Conseil d’administration, et validée en Assemblée générale. » 


Prochaine Assemblée générale : 
+ Lors de la prochaine Assemblée générale, il conviendra d’élire des remplaçants pour 4 des 


5 membres du Bureau : Vanina Heullant, Cyril Bagnaud, Richard Ravalet et Jean-Bernard 
Moné. 


e Date fixée : 28 octobre 2000 


ANNEXE N°1 : RAPPORT MORAL DU BUREAU-EMPLOI 


LE BUREAU EMPLOI, BILAN DU 1° SEMESTRE 2000 
Bilan moral présenté au CA de l'AEDAA, le 20 mai dernier. 


Parmi les: adhérents de l’AEDAA, 65 s’intéressent de près au bureau emploi (dont 20 étudiants des 
dernières promotions 1999-2000). Ils reçoivent des annonces récentes environ toutes les trois semaines (le 
délai varie en fonction des offres d’emploi !), Et, désormais, presque la moitié des adhérents reçoivent les 
annoncent sur leur boîte électronique ! D’après les retours, ça marche. Sinon, n’hésitez pas à m’en faire 
P 





La question des postes de titulaires 
Effectivement , je diffuse beaucoup d’offres qui s’adressent à des titulaires des concours. D’une 


part parce que de plus en plus de gens de la formation sont sur liste d’aptitude, d’autre part parce que la 
plupart des collectivités locales ne trouvent pas de titulaires et prennent des contractuels. 


Quelle est l’utilité de mon travail ? 
C’est ce que j’aimerais bien savoir. Tenez-moi au courant, SVP : 
1) Qui, parmi vous cherche vraiment du travail. (Certains me disent qu’ils veulent “ juste voir ce qui 


passe ”). 
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2) Qui a trouvé du travail ? Grâce au bureau emploi ? Ce serait sympa de m'écrire un petit mot rapide 


pour me le dire. 


Un tri dans les annonces ? 

Pour l'instant, je me suis interdit d’opérer des tri dans les annonces et bien sûr, parmi les adhérents. 
J'ai refusé de donner suite à la demande d’employeurs qui voulaient une liste de postulants avec des 
annotations personnelles (recommandations, disponibilités...). D’autre part, je me suis efforcée de 
diffuser, même celles que je trouvais innommables (DESS rémunéré à 5000” en région parisienne dans 


les dernières annonces, par exemple). Le débat est ouvert, dois-je censurer ? 


Et la prospective ? 

Pour l’instant, la prospective s’est limitée à rappeler l’existence de l’association et du bureau 
emploi aux services qui cherchaient du monde cette année et dont les offres nous sont parvenues grâce à 
des connaissances. Il faudrait envisager une campagne plus large (contacter les consultants, les boîtes 
privées, les hôpitaux...). Ce serait l’occasion pour d’autres personnes de s’investir dans une nouvelle 
commission. Il y a de quoi faire, et c’est très utile. Même pas besoin de résider à Angers pour s’y 
investir ! N'hésitez pas à écrire à l’AEDAA. La lettre est déjà rédigée, les plaquettes de l’association sont 


juste à mettre à jour, je peux vous passer un carnet d’adresse… 


Comment recevoir les offres d’emploi ? 

Facile ! Il faut : 

1) Être à jour de sa cotisation. 

2) Envoyer des enveloppes timbrées et libellées à votre adresse au siège social de l'AEDAA (11, bd 
Lavoisier, 49045 ANGERS cedex 01) ou me faire une demande pour recevoir les annonces 
électroniquement sur la boîte aux lettres de l’AEDAA (aedaa@voila.fr). 

3) Être patient! Il y a parfois des éléments imprévus (la fac est fermée pendant les vacances 


universitaires et nous ne pouvons pas relever le courrier, par exemple). 


Non, je ne suis pas seule ! Grand merci à Vanina Heullant, Valérie Poinsotte et Élisabeth Verry, qui 
alimentent la boîte aux lettres avec les propositions qui leur parviennent et surtout à Julie Gringore qui 


assure la maintenance et le standard quand je pars en vacances ou que je fatigue ! 


(Agnès Vanbalberghe) 


ANNEXE N°2 : PROJET « PARRAINAGE » 


Il consisterait à aider les étudiants de licence en priorité à poser des questions sur la profession 






d’archiviste à des diplômés qui ont suivi la même formation et qui savent comment appréhender le 


monde du travail. 
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Les raisons de ce projet : 

+ les étudiants de licence ne perçoivent « que » la théorie étant donné que le stage pratique n’intervient 
qu’en fin d’année universitaire. 

° comme pour tout étudiant qui se respecte, les questions sont nombreuses afin de savoir à quoi 


s'attendre. 


+ les nouveaux étudiants sont de plus en plus éloignés des diplômés (différence d’âge, promos qui se 
succèdent..). 

+ les étudiants viennent de régions très nombreuses, les diplômés sont eux aussi installés dans 
différentes régions : par conséquent il peut y avoir des affinités « régionales » ou un lien plus étroit. 


+ Les licences lors des premières semaines de cours, indiquent quelle est leur région d’origine, où ils 
souhaitent travailler plus tard. 

+ Les diplômés intéressés par l’idée de s’associer à un « jeune apprenti archiviste » dans le but de garder 
un contact avec l’université, d’aïder, peuvent nouer un lien dès novembre avec quelqu'un qui fera 
sans doute son stage dans le service où ils travaillent. 

+ L'étudiant a plus à gagner que le diplômé, mais au niveau « lien et contact », tous deux répondent à la 
ligne de l’AEDAA... car on arrive à créer un certain réseau et les diplômés peuvent garder un contact 
particulier avec l’Université. 


Dans la pratique : 

e l’AEDAA lance un appel aux diplômés de la formation (adhérents ou non) pour savoir s’il y a des 
volontaires (ça coûte un article !). 

e la liste des nouveaux étudiants de licence établie, on leur propose de prendre contact avec le diplômé 
qui peut par exemple expliquerses différents emplois, présenter le service où il travaille. 

e en gros : l’association sert de relais, en diffusant les adresses des volontaires aux étudiants intéressés. 


e permettre d’établir un réseau entre des promos qui ont de 5 à 6, voire plus, années de différence (pour 
le passage sur les bancs de la faculté). à 

e aider les étudiants, qui se posent des questions, à avoir des réponses de la part de personnes qui ont 
vécu la même chose ( la réponse du professeur a ainsi un complément). 

e permettre aux diplômés d’avoir un point d’attache à l’Université, et donc avec l’AEDAA et ses 
différents « services », mais aussi d’aider quelqu’un de la même formation à mieux prendre place 
dans le monde des archivistes. 


(Jean-Bernard Moné et Véronique Séchet) 
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« Le quinquennat de Valérie POINSOTTE... » 


Au mois de mai 2000, Valérie POINSOTTE, Maître de Conférence en Archivistique et responsable de la 
Formation d’Angers a bien voulu me recevoir dans son ‘’petit’”’ bureau pour répondre à quelques 
questions. Elles permettent de faire un bilan de la formation à l’heure où la responsable achève sa 


Les étudiants sont surtout originaires du « Grand-Ouest » (Pays-de-la-Loire, Bretagne, Centre), 
mais plusieurs viennent de régions plus lointaines. 

Souhaitez-vous accroître la diffusion des informations sur la formation d'Angers dans les 
Universités pour une plus grande ouverture ; ou préférez-vous qu’une autre formation du même 
type soit lancée ailleurs ? 


cinquième année d’enseignement à l’Université. 


Pour rappel, souvenons-nous que la formation en archivistique d’Angers a été ouverte à la rentrée 1993, 7 
ans déjà... Ce qui signifie, qu'ayant pris la suite d’Agnès MASSON à la rentrée 1995, Valérie 
POINSOTTE a eu la quasi-totalité des diplômés face à elle ! 


Petit bilan donc. 


Quel bilan peut-on tirer pour les diplômés : emploi, satisfaction de l’enseignement reçu ? 


Pour l’emploi, on peut dire que le bilan est 
totalement positif puisqu'il existe une vraie 
offre. Cependant, il faut noter quelques bémols, 
qui sont bien présents : 

Tout d’abord, le nombre de postes ouverts par 
concours reste trop faible ; ensuite, la mobilité 
est nécessaire puisque les emplois proposés sont 
surtout en région parisienne ; enfin, les postes 
sont souvent précaires et se déclinent la plupart 
du temps en CDD ou vacations. 

Mais cependant, on peut être rassuré, car on 
constate une véritable stabilisation au bout de 18 
à 24 mois, soit par la réussite au concours, soit 
par l’obtention d’un CDI, ou encore par des 
contrats longue-durée renouvelables. 


Il faut quand même noter que les contrats de 
courte durée ont un certain avantage, puisqu'ils 
ont le mérite d’être plus formateurs pour les 
diplômés tout juste sortis des bancs de 
l’Université. 

Au sujet de l’enseignement, l’évaluation établie 
en fin d’année est bonne même si tous ne sont 
pas contents à 100%; en fait, beaucoup 
demandent des évolutions qui sont adoptées les 
années suivantes dans la mesure du possible. 
les étudiants ont bien sûr leur mot à dire. 

Pour finir, les diplômés affirment dans leur 
ensemble que la formation reçue correspond aux 
besoins professionnels requis, ce qui est 
nettement encourageant et satisfaisant. 


Les candidats sont de plus en plus nombreux à postuler pour entrer dans la formation. Ainsi 32 
élèves dans la promotion de Licence 99-00 alors que le nombre n’a jamais été aussi élevé. 
Pourquoi laisser croître les effectifs ? Quels critères de sélection retenez-vous ? 


Les candidatures sont examinées 
minutieusement pour l’entrée en Licence et en 
DESS. Dans les deux cas, on constate une forte 
augmentation de ces candidatures. Ainsi, en 5 
ans, le nombre des demandes d’entrée en DESS 
Métiers des Archives a été multiplié par 2, 
passant de 90 à 180 environ ! Pour les Licences, 
c’est le même phénomène. 

Le choix de «sélection» est d’autant plus 
difficile que les dossiers sont presque tous 
valables et de bonne qualité... ; les candidats 
sont très motivés et se désistent peu. Nous 
sommes donc « forcés » d’augmenter le nombre 
de place dans la mesure du possible ! 
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En fait, il semble bien que la formation angevine 
jouisse d’un «cercle vertueux»: bonne 
réputation transmise par le travail des anciens 
élèves, personnes motivées pour suivre le même 
enseignement, formation mieux connue, et par 
conséquent, réputation qui ne cesse de croître. 

Les critères retenus sont les mêmes pour les 
candidatures en Licence et en DESS : qualité du 
dossier et motivation personnelle. Mais, si 
l’entrée en Licence est plus souple, puisque nous 
savons que certains cherchent juste «à voir », 
nous sommes plus exigeants pour l’entrée en 
DESS : une expérience professionnelle des 
archives est indispensable et la motivation est 
examinée plus profondément. 


12 





La formation en Archivistique d’Angers est une 
formation nationale ! Une documentation existe 
dans toutes les Universités, dans les différents 
SUIO et services d’Archives ; mais sa diffusion 
dépend avant tout de la politique adoptée par ces 
services à cause de leur envergure. et puis, il y 
a un effet géographique ! 

Il ne faut pas oublier qu’il existe 3 autres 
formations universitaires (Mulhouse, Lyon et 


Toulouse) même si elles n’ont pas tout à fait les 
mêmes orientations quant à l’enseignement. 

Le vide qui se ressent le plus est donc pour la 
région parisienne et le Nord. 

Mais monter une telle formation, demande une 
grande cohésion et beaucoup de travail entre les 
Universités et les Archives, et de la même façon, 
un équilibre entre le nombre de diplômés et le 
marché du travail... 


La formation d’Angers a bientôt 7ans, êtes-vous satisfaite de l’image qu’elle reflète dans le milieu 


des Archives ? 


La formation d’Angers est vue d’un bon œil, on 
en dit du bien. Elle bénéficie d’une bonne 
réputation grâce au bon travail effectué par les 
diplômés sortis de l’Université. La qualité de ce 
travail bénéficie évidemment à la formation. . 

D'autre part, la collaboration avec l’ensemble de 
la profession est capitale pour l’accueil des 


stages, les différents services doivent avoir une 
grande disponibilité pour les étudiants c’est 
grâce à eux que les stagiaires sont formés sur le 
terrain ! Il est à noter qu’il n’y a pas vraiment de 
«concurrence » entre les formations. 


Au sujet de l’enseignement, la formation de Mulhouse s’est « éloignée » de l’Histoire, alors que celle 
d’Angers y reste fortement attachée. Ainsi n’y a-t-il pas un problème si l’on veut mieux approndir 
la spécialité, à cause du « poids » de l’Archivistique aux examens... ? 


Dès le début, mener l’Histoire et l’Archivistique 
conjointement a été, et reste, une idée forte. En 
effet, il s’agit à nos yeux du meilleur moyen de 
former des archivistes, puisque l'Histoire a une 
part entière dans ce métier. Cette optique permet 
aussi aux étudiants d’être titulaires à la fois d’un 
diplôme d’Histoire et d’un diplôme 
d’Archivistique, et de pouvoir choisir 
d’« exploiter » l’un ou l’autre, ou les deux... Il 
est donc vrai que nous n’avons pas le même 
fonctionnement que la formation mulhousienne, 
sauf peut-être pour le DESS, mais nos objectifs 


ont été déterminés dans ce sens dès la création de 
cette formation. 

Il est vrai aussi qu’il peut y avoir certains 
inconvénients pour les étudiants de Licence 
quant aux examens un peu chargés... maïs pas 
tant ! 

Cela mis à part, il n’y a pas de problèmes pour 
l’enseignement de la spécialité, et même si les 
étudiants réclament plus de poids pour les 
modules d’Archivistique, il faut bien 
comprendre que la Licence et la Maîtrise sont, et 
doivent rester, aussi des diplômes d’Histoire ! 


Plusieurs questions se sont posées au sujet de Maîtrise mention Archives dite « de classement »... 


qu’en est-il exactement ? 


Cette Maîtrise a une habilitation au niveau 
national. Comme je l’ai dit c’est avant tout une 
Maîtrise d’Histoire avec un certain nombre 
d'options, option Documentation-Archives 
dans ce cas. Elle est reconnue comme telle sur le 
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marché du travail et si l’option ne figure pas sur 
le diplôme, il est possible de demander un 
certificat pour faire valoir la spécificité de la 
Maîtrise. 


Au niveau personnel, le choix de venir à Angers vous satisfait-il ? Quelles évolutions comptez-vous 


apporter en priorité ? 


Le poste que j’occupe est très riche et permet 
d'apprendre plein de choses. De même, les 
contacts sont nombreux: intervenants, 
universitaires, étudiants. et en même temps le 
travail est basé sur la pratique professionnelle 
antérieure. 
Quand je suis arrivée en 1995, Agnès MASSON 
avait fait énormément (toutes les bases de la 
formation), ce qui m’a permis de continuer 
sainement... Cependant, la pratique me manque 
et je ne ferai pas cela tout le temps... 
Pour les évolutions à prévoir : 

- une branche vers la formation continue, 

pour les personnes en poste dans des 

services d’Archives. 

- une option bibliothèque. 


- un DESS renforcé dans le domaine de la 
gestion et du droit (2000-2001), et une 
option communication / animation 
culturelle (2001-2002). 
Dans le même sens, une certaine souplesse est à 
conserver dans la façon de faire, les interventions 
des étudiants doivent pouvoir être prises en 
compte (opération «tas»,  disputes...).… 
D'ailleurs, selon les évaluations de fin d’année, 
les DESS 1995-1996 réclamaient plus de 
Culturel... et on a créé le projet culturel ; ceux de 
1998-1999 voulaient plus d’expérience de 
traitement de vrac. et on a créé le « projet 
tas ».… qui sait ce que l’on inventera encore grâce 
aux étudiants. 
Les étudiants gardent leur mot à dire ! 


Jean-Bernard MONÉ 
Maîtrise 2000-2001 


KNK 


16 MOIS A L'ILE MAURICE 


Il y a 3 ans, trois de mes camarades (DESS 1996-97) étaient affectés au service de la Coopération. Mis à 
la disposition du Ministère délégué à la Coopération et à la Francophonie, ils étaient nommés archivistes 
au Gabon, au Tchad et à Madagascar. Un an après, titulaire du DESS Histoire et métiers des archives de 
l’Université d’Angers, je m’engageais comme volontaire du service national féminin et obtenais un poste 
à la Mission de Coopération et d’action culturelle de Maurice (16 mois). La mission est préparée par une 
vacation de un mois au Ministère de la Ccopération sous la direction de Fabienne STUDER-REDON, 
chargée de mission au centre des archives du Ministère de la Coopération. Elle sera ma principale 
interlocutrice quant aux conseils techniques relatifs à cette mission. 

La Coopération semblait être un outil tout à fait performant pour le renforcement des liens qui unissaient 
déjà de nombreux pays notamment africains et la France. 

Maurice, une île de 1865km° pour 1 500 000 habitants, une émeraude dans l'Océan Indien, allait révéler 
par ses mélanges de cultures (les comunuautés hindoue/tamoule, créole, chinoise, franco-mauricienne, 
musulmane), ses activités économiques, sa vie insulaire, son appartenance à l’Afrique. 


LA MISSION : Octobre 1998- février 2000 


Maurice, état indépendant depuis 1968, proclamée République membre du Commonwealth depuis 1992. 

Port -Louis, capitale de la République mauricienne. Une cité administrative et commerciale où les 
effluves du port se mêlent aux odeurs des marchés où les mauriciens s’agitent à l’heure de leur pose 
déjeuner. 

La Mission de Coopération et d’Action Culturelle (MCAC) m’accueille dans ses locaux rénovés. 
L'équipe est composée de la chef de mission, du conseiller économique, du conseiller culturel et de leurs 
secrétaires respectives, ainsi que des 3 chauffeurs mis à la disposition du personnel. L’encadrement 
français est détaché du Secrétariat d’Etat à la Coopération. Les secrétaires mauriciennes sont recrutées 
localement, à l’exception de la secrétaire de la chef de mission. 
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C’est ici que commence ma première expérience d’archiviste à l'étranger. L'objectif de la mission est de 
préparer le rapatriement des archives définitives de la MCAC de Maurice depuis sa création jusqu’à la fin 
des années 80 au Centre des Archives Diplomatiques de Nantes (le CADN à pour fonction principale de 
recevoir, Conserver et communiquer les archives rapatriées des Ambassades, des Consulats et des 
Missions de Coopération et d’Action Culturelle français à l'étranger). 
Le règles d’organisation et de gestion de certaines activités du Ministère de la Coopération se retrouvent 
dans un plan de classement que j'allais appliquer aux archives de la MCAC, afin de reconstituer, en 16 
mois, la mémoire de la Coopération franco-mauricenne (1971-1989). ; 


POURQUOI UNE MISSION D’ARCHIVAGE? 


Les besoins en archivage se faisaient ressentir depuis plusieurs années à la MCAC de Maurice: 

-la difficulté d’appliquer des plans de classement « faits maison » 

-le manque d’uniformisation dans la gestion des dossiers d’un même service 

- l’absence de véritables outils de gestion, des archives à disposition de chacun 

- l'échec des initiatives individuelles pour résorber l’arriéré des archives débordant de tous côtés (Centre 
de Documentation et MCAC). | 


Le démarrage n’est pas facile : les travaux de restauration des locaux de la Mission ont été l’occasion de 
« vider » les bureaux et d’entreposer en vrac les boîtes d’archives, ou simplement les dossiers suspendus 
dans un vaste bureau désaffecté, au rez-de-chaussée de l'Ambassade. Un hangar près du CIFOD (le 
Centre de documentation) sert également de lieu de stockage : deux sites pour un recensement de 1200 
boîtes d’archives. La masse à traiter est importante et volumineuse. Après une prise de connaissance du 
dispositif français de Coopération à Maurice, je planifie grosso modo les étapes de l’archivage. J’évalue 
que même en s’appliquant à la tâche, la préparation des archives pour le rapatriement au CADN est un 


lourd travail, Il ne peut se faire qu'avec la participation de chaque agent de la MCAC, à tous les niveaux 
de l’archivage,. 


ETAPES DE L’ARCHIVAGE. 


-Pré classement du fonds 2 des archives par grandes séries 

- Mise à plat des dossiers à trier par grandes séries 

- Eliminations massives des documents comptables (plus de 10 ans) 

- Formation du personnel à l’archivage 

- Traitement des dossiers FAC (Fonds d’Aide à la Coopération) 

- Traitement du fonds 1 : dossiers individuels des personnels et de la sous-série (voir paragraphe suivant) 
relative aux dossiers de bourses universitaires et de stages. 


L'inventaire des archives définitives de la MCAC suit le plan de classement unique mis à disposition des 
missions -Afrique par le Secrétatriat d’Etat à la Coopération en juillet 1997. 

Deux fonds constituent le patrimoine historique de la MCAC, de sa création en 1971 jusqu’au début des 
années 1990. 

- fonds 1 : dossiers des personnels 

- fonds 2 : dossiers thématiques (séries de A à J) 


Le fonds 1 est côté en continu, les dossiers étant classés par année de radiation et par ordre alphabétique. 
Les dossiers des personnels sont divers, reflet de la situation administrative des personnels qui ont été en 
poste ou gérés par la MCAC de Maurice. Le personnel expatrié à Maurice est composé d’assistants 
techniques directs, de personnel de Coopération, de personnel des écoles françaises et celui des services 
extérieurs et assimilés. 

Le fonds 2 est archivé en grandes séries. Les dossiers y sont côtés suivant 4 niveaux maximum. La 
cotation consiste à identifier le sujet principal du document. Achaque dossier est affecté une seule cote, se 
rapportant aux thèmes suivants : éducation, développement économique, aménagement du territoire, 
santé. 


Ces dossiers thématiques recouvrent l’ensemble des projets de coopération franco-mauricienne. Les 
années 70 sont marquées par un vaste champ d’actions de développement dans les Iles de l'Océan Indien 
(Maurice, Rodrigues, Agalega, Saint Brandon. Les années 80 renforcent la politique d’aide au 
développement par de gros projets FAC (Fonds d’Aide à la Coopération). 
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L’inventaire comme instrument de recherches devait alors servir à mieux comprendre la Coopération 
entre 2 pays : Maurice et la France. 


Au total, c’est un travail long, entrecoupé de démarches auprès de transporteurs et de l’administration 
centrale à Paris, afin d’assurer un rapatriement des archives au CADN 

dans les meilleures conditions. Mission accomplie le 25 janvier 2000. Moment d’émotion avec, comme 
dans un film, l’avion militaire du Département qui fait escale à Maurice et embarque une centaine de 
cartons et 2 cantines direction... le CADN. 


MERCI A TOUTE L’EQUIPE DE L'AMBASSADE ! 


Ce poste d’archiviste a aiguisé mon sens de l’organisation pour répondre aux impératifs de la mission 
(gestion du temps par rapport au classement, alternance de tri). La réussite finale de la mission est 
probablement le fruit d’une motivation sans cesse dynamisée par les encouragements d’une équipe 
dynamique et ouverte sur la culture mauricienne. Etre expatrié, c’est aussi être curieux des autres, au-delà 
des frontières, au-delà des hémispères, au-delà des couleurs. 

J'aurai aussi appris qu’en Afrique tout est plus lent et que la diplomatie apporte beaucoup. Et surtout que 
voyager en exerçant notre métier, c’est doublement enrichissant. Alors Tous à vos valises!!! 


Magali LEVRARD 
DESS 1997-1998 
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